
EN matière d’autoflagella-tion, on pourrait difficile-ment faire pire que MangaHB, après deux journées dechampionnat semi-profes-sionnel 2018.Après avoir laissé filer unsuccès leur tendant lesbras contre ASMA, qui les afinalement contraints aumatch nul (26-26), troisjours plus tôt, en ouverturede saison à domicile, lesMineurs ont, en effet, faitpire en s’inclinant devantOyem HB (26-28), di-manche dernier sur leursinstallations.Et plus que le revers es-suyé face à un brave adver-saire arrivé par train àMoanda, le jour du matchet en milieu de matinée,c’est le comportement

d’ensemble qui ne laisserien présager de porteurdans le projet du club dusud-est du Gabon.Voir Rosny MboumbaMoubouada (exclu en se-conde période) et Wils Syl-very Ondo Abogheremettre en cause publi-quement et de façon véhé-mente les compétences deleur entraîneur HilaryMbagwu, ou Yves TerryNguema Aboghe (grand es-poir quasi perdu du hand-ball gabonais) rejoindre legroupe avant la pause, etêtre lancé en jeu pour ladernière partie de la ren-contre, l’image renvoyéeest somme toute négativepour une équipe qui a ratéson entame d’exercice.Le comble a été que le der-nier cité termine meilleurréalisateur (ex-aequo) desa formation, avec seule-ment une vingtaine de mi-nutes de jeu au compteuret malgré une surcharge

pondérale accrue, inappro-priée pour un sportif dehaut niveau et pour unjoueur international;Celui-là même qui a man-qué le dernier Champion-nat d’Afrique des nations àLibreville avec les Pan-thères du Gabon, pour desraison disciplinaires.Du changement s’imposesur le terrain et en dehors

pour un groupe qui, intrin-sèquement, a pourtant del’allure et suffisamment detalent pour faire brillerl’étendard de Manga HB,dans la deuxième éditiondu championnat semi-pro-fessionnel.Une compétition que sondernier adversaire a dé-buté par une déculottéesur ses terres, avant le re-

marquable sursaut dans lacité minière du Gabon.Venus de Port-Gentil pours’affirmer au plus haut ni-veau national, Rony Mou-bamangoye et ArcadeOssewa ont trouvé, auxcôtés notamment de Cy-verlain Nzenue, FarverNdong Owono et autresBrel Mata Yendzi, en atten-dant la qualification des ul-

times recrues, un cadre fa-vorable.Au point que leur entraî-neur Jean-Rémy Obame(ancien gardien de but in-ternational gabonais etprésident de la Ligue dehandball du Woleu-Ntem)se montre optimiste dansl’objectif d’un maintiensans frayeur à assurer enD1.

Des Mineurs bien inquiétants
Handball/Championnat semi-professionnel/2e journée/Manga HB – Oyem HB: 26-28

James Angelo LOUNDOU
Moanda/Gabon
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Championnat semi-professionnel 2018Terrain du plateau omnisports Henri Sylvoz de MoandaManga HB-Oyem HB : 26 -28 (10 – 11 à la mi-temps)Arbitres : Melkiade Meyé et Guy Patrick BoussougouEkiaManga HB : Mboungou – Ngorro (6 buts), Manfoumbi(2), Ondo Aboghe, Mounanga (3), Akomo Kawele (6),Lounnou (1), Mboumba (1), Nguema Aboghe (6), Nguia-bama (1), Agouoni, Onounou, Nzembi, Owoula
Entraîneur : H. MbagwuOyem HB : Mba Obame – Bonda (1), Ndong Owono (7),Moubamangoye (4), Ossewa (5), Nzokou, Mata (2),Lebo, Nzenue (9), Boungouere
Entraîneur : J-R ObameTemps doux

Fiche technique

Dany Moubamangoye a été l'un des acteurs essentiels du succès 
'Oyem HB à Moanda
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Dany Moubamangoye face au gardien Dan Mbougou lors du match entre
Manga HB et Oyem HB au plateau omnisports Henri Sylvoz
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Les compétences de l'entraîneur Hilary Mbagwu
sont ouvertement remises en cause par certains

joueurs
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PLUSIEURS représentantsdes disciplines martialeslocales (lutte tradition-nelle, judo, wushu, hap-kido, aïkido, boxe anglaise,kung-fu shaolin, karaté etautres quankido), ont prispart, dimanche dernier, ausiège de l'Association ga-bonaise de karaté-do(Agakado) JKA, sis auquartier Glass, à uneséance de travail à l'initia-tive du président de laditeassociation, Shihan Man-voumbi Mombo Wapat-cha. Les participants ont dé-battu des préparatifs de la27e édition de la Grandenuit des arts martiaux,

programmée le vendredi25 mai 2018, dans le co-quet Palais des sports deLibreville, au quartierPetit-Paris.Mettant en exergue « laperfection dans l’art », MeWapi a laissé entendreque la Grande nuit des arts

martiaux est la vitrine desarts martiaux gabonais.Non sans exhorter tous lesacteurs du cru à se mettreau travail pour révisertous les mouvements, afinque la chorégraphie soitde toute beauté pour lesjeunes et les spectateurs. 

Pour le promoteur de laGrande nuit des arts mar-tiaux, les acteurs locauxont leur partition à jouerau cours de cet événe-ment. « Ils sont tous en
compétition, puisque des
awards seront décernés
aux lauréats, en fonction de

cinq critères : chorégra-
phie, prestance vestimen-
taire, applaudimètre,
timing et esprit martial », aexpliqué ManvoumbiMombo Wapatcha.En conclusion de cetteréunion entre les organi-sateurs et les acteurs des

disciplines martiales par-ticipantes, qui tiennenttous à la réussite de ceshow, quelques recom-mandations ont été émisesNotamment la mise enplace d’un comité de sécu-rité au gymnase, d'unecommission (un jury) de-vant s’occuper de la super-vision des démonstrationspour l’évaluation dechaque discipline localepar des encadreurs tech-niques rompus. Car, diraManvoumbi Mombo Wa-patcha, l'événement visenon seulement à promou-voir les arts martiaux lo-caux, mais aussi à éduquernotre jeunesse. Laquelle,malheureusement, cesdernières années, est me-nacée de déperdition, dufait qu'il lui manque desloisirs sains.

Organisateurs et participants sur la même longueur d'ondes
En prévision de la 27e édition de la Grande nuit des arts martiaux/Séance de travail

MM
Libreville/Gabon

Le promoteur de la Grande nuit des arts martiaux, Man-
voumbi Mombo Wapatcha (à droite), s'adressant….
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… aux responsables techniques des différentes
disciplines martiales
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